
224 A. Referate. Urgeschichte.

M. de Puydt d’ailleurs a signalé lui-même ces fragments de vases et les a
 comparés à ceux découverts dans les foyers des stations préhistoriques hes-
bionnes. Ernest Doudou-Seraing-sur-Meuse, Belgique.

298. Marcel de Puydt: Note sur quelques découvertes d’objets pré
historiques. Mém. de la Société d’anthr. de Bruxelles 1904.
Vol. XXIII.

M. de Puydt est non seulement un grand chercheur, mais est encore
un collectionneur original et un observateur qui consacre ses moments de
loisir à examiner les collections de ses confrères et à faire connaître au

monde savant les belles pièces qu’il y a vues.
Dans la notice que j’ai sous les yeux, il est question d’une pièce que

M. de Puydt a vue chez M. Z. Hamal de Liège; c’est une lame de très
grande dimension. Elle ressemble par le fini du travail a celles qui provien
nent du gisement classique du Grand-Pressigny (France).

Une autre lame figurée dans la même note provient des collections du
Dr. B am p s et a été trouvée à Sutendael, elle offre beaucoup d’analogie avec

la précédente.
A la page 4 M. de Puydt renseigne encore un marteau-hache perforé.

Ce spécimen de l’industrie prémétallique a été trouvé à Verviers.
Enfin, au chapitre III de sa note M. de Puydt nous apprends que

M. Armand Orban de Huccorgne lui a signalé récemment au dessus des
carrières de Moha un plateau sur lequel les débris de silex taillés abondent,
comme dans un véritable atelier. Pris dans leur ensemble ces silex ressem

blent aux éclats de dégagement que l’on a découverts dans les dépôts paléo
lithiques des cavernes voisines. Je suis heureux de constater que M. de
Puydt si prudent quand il s’agit de conclure confirme pleinement les con
 clusions que j’ai émises jadis sur les moeurs et coutumes des troglodytes de
la province de Liège ; c’est à dire que durant la bonne saison ceux-ci quittaient

 leurs grottes humides et obscures et fixaient leurs résidences au grand air.
Ernest Doudou-Seraing-sur-Meuse, Belgique.

299. Abbé Breuil: L’âge du bronze dans le bassin de Paris. 1. Suite:
 V. Haches du bassin de la Somme. L’Anthropologie 1905.
Vol. XVI, fasc. 2, p. 149—171.

Der als eifriger und erfolgreicher Altertumsforscher bekannte Geistliche
stellt hier die im Somme-Becken gefundenen Bronzeäxte von den einfachsten
bis zu hoch entwickelten Formen zusammen. Flachäxte (Haches plates) sind
nur zwei gefunden worden, eine von rotem Kupfer, genau die Gestalt der
Steinbeile nachahmend, eine andere von sehr blasser Bronze mit etwas ver
tiefter Oberfläche. Im übrigen entsprechen die beschriebenen und abgebilde
ten Äxte unseren Rand- oder Leistenäxten (Haches à bords droits), Absatz-
beilen (Haches à talon), Lappenäxten (Haches à ailerons) und Tüllenäxten
(Haches à douilles) mit und ohne Ösen (anneaux). Eine Art von kleineren
und schlecht ausgeführten Äxten scheint als Zahlungsmittel gedient zu haben.
„Mit einem Wort“, schließt der Bericht, „die ältesten Formen der Metall
äxte fehlen in der Pikardie oder sind doch sehr selten; auch die Rundbeile
sind im allgemeinen klein und schlecht gearbeitet, auch nie mit anderen Alt
sachen zusammen gefunden; die Beile mit Absatz sind häufiger und stellen
den Zusammenhang der Bronze-Industrie der Pikardie mit der anderer Gebiete
am Ärmelkanal außer Zweifel.“ Ludwig Wilser-HeideTberg.


